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1 Ce sauvetage  urgent  est  consécutif  à  l’aménagement  du complexe  socio-culturel  de
Mathay au lieu-dit « l’Essarté ». Le repérage de longue date de structures longilignes
(« fossés ») par photographie aérienne dans la plaine de Mathay ainsi que la fouille sur
le site de l’Essarté (1991) de fossés antérieurs à la voirie ont motivé une intervention
archéologique.  L’objectif  de  cette  intervention  était  multiple :  une  étude
morphologique de ces « fossés », la compréhension de leur articulation chronologique
et  fonctionnelle  avec  le  quartier  artisanal  de  l’Essarté  ainsi  que  leur  cartographie
devaient être rendue possible par une fouille mécanique ponctuelle.
2 Deux types de fossés ont été individualisés.
3 Le  premier  type  consiste  en  deux  fossés  rectilignes  creusés  en  « V »  dans  le  sol
alluvionnaire (graviers, galets), d’une profondeur moyenne maximale de 1,20 m, d’une
largeur en surface supérieur à 1 m. Régulièrement espacés de 33 m l’un de l’autre, ils
ont  pu  être  repérés  en  fouille  et  en  prospection  depuis  le  site  de  l’Essarté  jusqu’à
Bourguignon, soit  sur une distance de trois kilomètres.  Le niveau supérieur de leur
comblement  se  situe  environ à  une  quarantaine  de  centimètres  sous  la  surface.  La
stratigraphie autorise, en ce qui concerne le comblement, une datation gallo-romaine
qui  ne  peut  être  plus  affinée  actuellement,  le  mobilier  archéologique  étant  peu
abondant dans les parties fouillées.
4 La destination de ce type de structures reste floue : s’agit-il de fossés de détournement
des  sources  de  Romont,  de  fossés  associés  à  une  pratique  productive  spécifique
(drainage des cultures ?, alimentation de petits viviers ?), d’éléments significatifs d’une
division territoriale ? Les niveaux de fonctionnement n’ont pas été reconnus : Il n’y a
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aucune trace de  dépôt  de sédiments  argileux,  ni  organiques  généralement présents
dans ces ensembles.
5 Le second type regroupe des fossés curvilignes, d’une profondeur maximale de soixante
centimètres, creusés en « U » ou en « V », plus riches que les précédents en mobilier
céramique  et  en  ossements.  L’un  d’eux  a  livré  une  frette :  il  est  donc  possible
d’envisager l’existence d’un système de canalisation enterré dans ces fossés, fossés qui
pourraient  ainsi  n’être  que des tranchées destinées à  l’installation de conduites.  Le
tracé parfois empirique des fossés de ce type interdit cependant d’y voir partout des
canalisations.
6 L’intérêt  particulier  de  ce  second  type  de  fossés  réside  dans  la  connexion  qu’ils
réalisent  entre  les  fossés  du  premier  type  et  le  quartier  artisanal  de  l’Essarté :  la
continuité entre les fossés fouillés en 1991 et ceux du premier type est assurée, mais
d’un point de vue strictement morphologique. En effet, rien ne permet de certifier la
simultanéité de fonctionnement des deux types.
7 La  destination  de  ces  structures  est  là  encore  incertaine,  mais  pourrait  être  liée  à
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